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Des futurs
infirmiers
en rade

ENSEIGNEMENT

L udivine Marchal est étu-
diante en soins infirmiers à

la haute école Condorcet. Cette
année, elle rentre en 3' année ..,
ou, du moins, c'est ce qu'elle
pensait. «J'ai appris cejeudi, la
veille de la rentrée, que je ne
pouvœis pas m'iw;crire en troi-
sième année. » Un flou subsiste
actuellement sur le contenu des
programmes ...
Pour comprendre, il faut re-

monter en 2016 et l'instauration
du décret promulguant l'allon-
gement des études en soins in-
firmiers. Depuis la rentrée aca-
démique de 2016, le bachelier
est passé de 3 à 4 ans. Il v a
donc désormais, et pour une ~n-
née encore, deux régimes qui
cohabitent: un de 3 ans et
l'autre de 4 ans. Toujours selon
le nouveau décret, il est prévu
que les étudiants rentrant en
troisième et auxquels il manque
un ou plusieurs crédits de leur
première année passent de l'an-
cien régime au nouveau. « Ces
étudiants vont devoir passer
dans le cursus de quatre ans et
suivre une nouvelle formation
car les unités de cours qu'ils ont
à repasser ne sont plus organi-
sées», déclare Hubert Rémy, di-

recteur de la catégorie paramé-
dicale de la haute école Condor-
cet. En tout, ils seraient près de
3.50 à voir leurs études aJIon-
gées, C'est le cas de Ludivine
confrontée aujourd'hui au flo~
s,uhsistant entre les deux cursus,
1ancien et le nouveau, «Quand
j'ai commencé mes études, c'était
pour troù an.~.Aujourd'hui, il
me manque un seul crédit de
première. Et on me dit de repas-
sel' des cours des dell.t' premières
années alors que je les ai dijà
validés. On ne savait pas que le
nouveau décret nOllS concer-
nait. »
Au cabinet du ministre de

l'Enseignement supérieur Jean-
Claude Marcourt, on renvoie la
balle: « Dinformation n'a pas
été correctement déliuréepar des
sel'vices de œrlaines hœutes
école.~.» Le ministre indique par
ailleurs avoir demandé aux
écoles concernées de «formuler
des solutions concrètes», avant
de pointer sa volonté de
« mettre tout en œu.vre pou.r
qu'une solution Jlt.~te et équi-
table soit pmposée à l'ensemble
des étudiants Coneli1"nés». En at-
tendant, les apprentis infirmiers
inquiets, comme Ludivine, res-
tent dans l'expectative. _
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